
De Jean-Michel à Brigitte Trogneux, mensonges à l'Elysée, le dossier pressibus.org/brigitte 
Biographie de Jean-Michel Trogneux devenu Brigitte Trogneux, épouse Macron

Huit mois d'enquête citoyenne parsemée de fausses pistes et d'hésitations aboutissent à une nouvelle compréhension.
Voici le scénario qui nous paraît le plus proche de la réalité, compte tenu de l'état de nos connaissances à la mi-septembre 2022.

1945, le 11 février. Naissance de Jean-Michel Trogneux à Amiens, ses parents, Jean Trogneux et Simone Pujol, sont
confiseurs chocolatiers et font partie de la bourgeoisie amiénoise, ayant une villa au Touquet-Paris-Plage. Il a un grand
frère et trois grandes sœurs.

1953, le 13 avril. Naissance de Brigitte Trogneux, petite sœur de Jean-Michel.

1954, automne ou Noël ou 1er janvier 1955. Photo de famille des parents Trogneux et de leurs six enfants. C'est une
photo rare, la seule photo de famille montrant Jean-Michel, la seule aussi montrant Brigitte.

1961. Brigitte Trogneux décède, à l'âge de 7 ans, dans des conditions difficiles (accident ? pénible maladie ?...), au
point que ce décès est caché par la famille et n'est pas déclaré à l'état-civil. Jean-Michel, 14 ans environ,  est très
marqué par ce drame.  La famille fait croire que Brigitte est encore vivante. Peut-être pour l'éloigner des lieux de ce
malheur, les parents Trogneux envoient leur fils Jean-Michel poursuivre ses études à Alger. Il y rencontre deux autres
étudiants : Jean-Louis Auzière, est fils et petit frère d'agents travaillant pour les services secrets français, il sera plus
tard d'une grande aide à Jean-Michel ; Jean-Marc Uhrweiller est originaire de la commune de Truchtersheim en Alsace,
qu'on retrouvera ci-dessous.

1969. Au moment de la mission lunaire Apollo XI, Jean-Michel Trogneux, 24 ans, serait aux Etats-Unis. Nous savons
très peu de choses sur son parcours scolaire et universitaire. Les parents Trogneux continuent à faire croire que leur
fille Brigitte est en vie, étudiant à l'étranger avec son grand-frère Jean-Michel.

1973. Jean-Louis Auzière et Jean-Michel Trogneux sont restés en contact. Jean-Michel fait la connaissance de Brigitte
Auzière, une nièce de Jean-Louis. Ils se fiancent. Parallèlement, les parents de Jean-Michel disposent d'un terrain avec
maison et entrepôt dans la commune de Blangy-Tronville , à une dizaine de kilomètres d'Amiens. Ils y installent Jean-
Michel pour un projet de commerce de quincaillerie, "Picardie Métal", disposant d'un représentant. Jean-Michel en est
le gérant. Nous ne savons pas s'il a eu parallèlement d'autres activités.

1974. Les parents Trogneux veulent montrer que leur fille Brigitte est encore vivante. Le prénom Brigitte de la fiancée
de Jean-Michel  est  une aubaine permettant  d'envisager  un transfert  d'identité.  Jean-Michel  et  son ami  Jean-Louis
montent, en 1973 avant les fiançailles, un audacieux stratagème. Celui-ci aboutit, le 22 juin 1974 au Touquet, à un
mariage, mi-fictif, mi-réel, de la défunte Brigitte. Le mari imaginé s'appelle André Louis Auzière. Cette identité fictive
est à la fois un double de Jean-Louis (qui aime se prénommer André, son second prénom), et un double de Brigitte née
Auzière, dont elle reprend les dates et lieux de naissance, au Cameroun. Le maire du Touquet, grand ami des parents
Trogneux, apporte son indispensable concours pour que la légalité soit en apparence respectée. Une photo arrangée du
mariage est publiée dans la presse.

1975. Le premier enfant de Jean-Michel Trogneux et Brigitte Auzière naît à Amiens, alors que sa mère vit à Issy-les-
Moulineaux et son père à Blangy-Tronville. L'enfant est nommé Sébastien Auzière, du nom de son père fictif, qui est
d'ailleurs aussi le nom de jeune fille de sa mère. Celle-ci quitte Issy-les-Moulineaux pour s'installer à Croix, à côté de
Lille. Jean-Michel leur rend parfois visite. Il est alors censé être André Louis Auzière, comme indiqué sur la sonnette,
la boîte à lettres et l'annuaire téléphonique (où l'inscription ne donne pas lieu à un contrôle d'identité...). Les grands
parents Trogneux présentent l'enfant comme étant le fils de leur fille Brigitte censée être toujours vivante. Brigitte, née
Auzière, joue le rôle de la défunte. Se dit-elle née Trogneux ? Jusqu'à quel point la double identité des parents est-elle
utilisée ? Jusqu'à avoir, pour chacun, deux cartes d'identités ?

1977. Jean-Michel Trogneux, et Brigitte Auzière ont un second enfant, une fille, Laurence. Comme Sébastien, elle naît
à Amiens et a pour nom de famille Auzière. Jean-Michel se met à avoir une double vie, se transformant en femme,
probablement  avec l'accompagnement  à  Paris  du groupe d'aide aux transsexuels  créé  par  le  pasteur  belge Joseph
Doucé. Le 27 septembre 1977, il est interviewé, en mode ombré , comme étant Véronique la transsexuelle. Sa voix, son
tic de langage "c'est-à-dire", sa gestuelle sont les mêmes que ceux de Brigitte Macron en janvier 2022.



1980. Jean-Michel Trogneux, outre sa double vie homme-femme, entame une double vie familiale. Le 24 novembre
1980, il se marie à Blangy-Tronville avec Véronique Dreux. Brigitte née Auzière, mère de ses deux premiers enfants,
est témoin.

1982. Les mariés s'installent à Beauvais, où Véronique Dreux tient une boutique de confiserie-et mercerie intitulée
"Tentations". En 1982, le couple a un enfant, Jean-Jacques Trogneux, né à Amiens.  Pour les parents de Jean-Michel,
cela ne pose pas de problème puisqu'ils présentent Sébastien et Laurence comme enfants de leur fille Brigitte et Jean-
Jacques comme enfant de leur fils Jean-Michel,  censé n'avoir qu'un seul foyer. Nous ignorons la profession exercée par
Jean-Michel Trogneux. Il poursuit probablement sa double vie homme/femme et continue à voir sa famille Auzière,
comme s'il était le fictif mari André Louis Auzière.

1983. Jean-Louis Auzière est nommé en 1983 conseiller du Commerce Extérieur de la France, un rôle aux contours
imprécis dans la lignée des emplois de son père Marius et de son frère Louis, au service plus ou moins secret de la
France. Il s'installe à Strasbourg. Sur l'annuaire téléphonique, il se désigne sous le prénom d'André (aussi à Croix,
comme pseudo-mari de sa nièce...). Il rejoint à Strasbourg, dans le cadre de son travail, un vieux copain d'Alger, Jean-
Marc Uhrweiller, directeur commercial du port autonome de cette ville depuis 1972, qui habite à Truchtersheim. 

1984.  Tiphaine  Auzière,  troisième  enfant  de  Brigitte  Auzière  et  Jean-Michel,  naît  le  30  janvier,  dans  les  mêmes
conditions que son frère Sébastien et sa soeur Laurence, à Amiens. Trois semaines plus tard, le 20 février, Jean-Michel
a un autre enfant, Valérie Trogneux, fille de son épouse Véronique Dreux et soeur de Jean-Jacques.  C'est à cette
époque  que  Brigitte  Auzière,  la  mère  de  Sébastien,  Laurence et  Tiphaine  s'efface.  Une  nouvelle  Brigitte  Auzière
s'installe en Alsace, à Truchtersheim ("Truch"). Elle est toujours la petite sœur ressuscitée de Jean-Michel et elle est
toujours "mariée Auzière" et "née Trogneux", ou plutôt "né Trogneux". En fait, il s'agit de Jean-Michel Trogneux, qui a
décidé d'abandonner sa vie compliquée des dix dernières années. Il a choisi sa famille  : celle des trois enfants Auzière,
il quitte l'autre famille de deux enfants, entamant avec Véronique Dreux une procédure de divorce, lequel sera signé en
1987. Il opte définitivement pour le sexe féminin, prenant l'identité de sa sœur au décès non déclaré. Il a ainsi sa carte
d'identité,  son  numéro  de  sécurité  sociale,  tout  apparaît  réglementaire,  y  compris  son  mariage  de  1974.  Le  père
biologique des trois enfants Auzière se fait désormais passer pour leur mère. Le père fictif, André Louis Auzière, reste
en place. Jean-Louis Auzière lui confère plus d'épaisseur. Il est censé travailler comme banquier, directeur adjoint de
l'agence strasbourgeoise de la Banque Française du Commerce Extérieur (BFCE).  Jean-Louis tient parfois ce rôle
professionnel et passe de temps en temps à Truch où il remplit pour le voisinage le rôle de l'époux André Louis.

1985. Brigitte née Auzière, après avoir tenu une dernière fois son rôle en mars pour un acte notarié aux côtés de son
pseudo-frère Jean-Michel Trogneux, s'efface, habitant probablement Croix sous un autre nom.

1986. La nouvelle Brigitte mariée Auzière, née Trogneux, trouve un travail de professeur de français au lycée privé
"Lucie Berger" de Strasbourg. 

1988.  Lors d'une transaction notariale, Jean Trogneux accompagne sa fille Brigitte. Les parents Trogneux continuent à
la faire vivre, trente ans après sa mort. Toute la famille a accepté cette réincarnation, les frères et sœurs en premier, les
derniers arrivés sont leurrés.

1989. Brigitte Auzière, née Trogneux, est désormais bien intégrée socialement à Truch et à Strasbourg. Ses trois enfants
grandissent, son mari André est souvent absent, absorbé par ses activités professionnelles,  il est là de temps en temps.
Brigitte participe à une élection communale. Sa liste n'est pas élue. Au lycée "Lucie Berger", elle obtient en 1990 un
équivalent CAPES de professeur de lettres modernes pour établissements privés.

1991. Forte de ces succès alsaciens, Brigitte revient s'installer à Amiens, sa ville natale, avec ses trois enfants. Son mari
fictif  André Auzière,  qui  travaille  maintenant  à  Lille,  est  toujours  absent  d'Amiens.  Elle  a  décroché un poste  de
professeur de français au collège-lycée "La Providence". A la rentrée 1992, elle y anime un atelier-théâtre et rencontre
un élève de 14 ans, Emmanuel Macron, avec qui elle entame une relation amoureuse. Le scandale éclate, Emmanuel
doit poursuivre ses études à Paris. Mais ils continuent à se voir.

2006. André Louis Auzière et Brigitte Trogneux divorcent sous la bienveillance du même maire du Touquet qu'en 1974.

2007. Au Touquet, le même maire marie Emmanuel Macron et Brigitte Trogneux, en fait Jean-Michel. Le marié est
inspecteur des finances, la mariée est désormais enseignante dans un lycée privé huppé de Paris.

2017. Emmanuel Macron devient Président de la République française et Brigitte Macron, née Jean-Michel Trogneux,
devient "première dame de France".


